
LE GROGNARD

C TVlm N V E DE H ARDES
ANNONCEE DEPUIS QUELQUES JOURS

est enfirn commencée chez

Chez ILA. BE AU VAIS, iSO & 15 Rite st. Josepli.

GRANDI MASSACIIE D)ANS LES CULOTTES!

Voyez lit liste suivante de pardessus quel nousd xis littér'alemnent : Pardessus
étoffe de fantaisie, garnis eni velours, $1 .95, S2.15. Pa..tdlesstis de Ilantaisie, unis, $.2.25

il faln it S,

Une foule de padsu
sus il y en a qui valent $12.

expsé'~ la porte sur une crisse, tous ius $3.35. Parmi ces parde.s

FOURRURES, FOURRURES!
Chez I. A. Bea,,uvais on trouvera Id plus bel assortiment de fourrures, également réduites.

Io et. BEJt'1'JeIS
156 et 1SS RUE ST. JOSE PU, Notre-Dame Ouest.

L'autre soir, pendant le brouillard! Boniface arrive tout effaré chez 1(
intense qui s'était élevé sur Paris,'doctcur X... Fon maître.
Gem-Gemn a pris un pauvre aveugle', - Ali1 monieur, lui dit-il, j'ai~
par le bras et l'a re-conduit juEqu'à'ýunc rouvelle à vous apprcndre.
son domicile. 1 - Quellc nouvelle ?

Le lendemain, racontan tcela àdes'; -Monsieur, j'ai reçu un grand<
amis, Il S'écriait ;coup de pied dans...

- C'est vr9itnýnt épouvantabW& -Imbécile ! c'est là ta nouvelle
d'être aveugle par un pareil Drouil- -Dam ! Monsieur, c'es:t tout nou-1
lard I Iveau, il y a environ cinq minutes que

ça mient arrivé.

ALBUM&Mu SICA L
-- Recueil de-

MvUSIQUE ET LITTEfïATURE MUSICALE
-Et où as tu rcçu ce coup deA A~ % T~OJ E II

-Une histoire peu cnnequilpicd P R IM N OUYE 1 1
montre à quel point Dumas père ai- - Quéque part, monsieur, mais je
mait et respectait son père, l9 géfl&'s3uis trop honnête jour dire où; pour SOMMAIRE DU NU MERO D'OCTOBRE
rai. lors jc ne vous le dirai pas.

Dumas était alors au château d'un -Enfin, qu'est-c que tu as dit
de ses amis. -Remniuaslmn

Un soir, on sonne à la cloche de la -rien , monaieurtrbpoument - -

tourelle. Un étranger se présente: - Comment. ? tu n'as pas deman-
-Jeune homme, que me voulez- Pé raison d'une injure aussi sanglan.

'hous ? lui dit le maître. Il me semblete ?
ne vous avoir jamais vu. 1 - Oh! non, monsieupscai M USIQUE

-En <fet, .nonsicur, répond Mai'inillur, .aipasrhan-
-rus, vous ne me connaiýEez ras, mais'bitude de ne pas faire attention à ce'
v-oici qui va me faire connaitre. 'qui s' pelse derrière moi. AI Rl EW()LFRAM1 DU TArrN HAUSER " .......................................

A ces mots, Dumas prend des' -Il fallait te 1,ý';;urncr. 11ES DE-'UX GR1ENADIEIS ............................................................... ýCH'1VM.\Ns
miains du mbe étranger un carton,: -Pas si bête 1 je l'aurais rcq,iIPLEURlS ET P>LEURS (ROMANCE).......................................................... E ...... I
ýzrigneusemsent scellé, et ficelé, qu'il, dans l'abédomen V'" CANZONETTA EN SOL 311NEUR. PIANO).,........................................................... DUSSflK
'empreEse d'ouvrir puis, après uni

moment de rêverie et déployant avec
.tupeur l'objet visqueux et Eouplel Un jeune calicot endimanché cestLITTTERATURE

contenu dans ce paquet : monté sur v-m gyand cheval qu'ila
-Mais C'est un fourreau de para2 .pine à couduire.

pluie que vous m'apportez-là. Est ceý, Passe un gavroche: L'OPERA ITALIEN A >NEW-YORK.................................................. REDACTIOS
'1ue par hasard vous (n vendez des: -Eh!I monsieur, monsieur.,poift LA USIUE..VIN.E.............................UN AiAEC
parapluies ? prencz garde!1 *UN BAI JOUR DE, LA VIE DE LABLACUE..................................... 1>

-Erreur! monsieur Dumas, e~ Le cavalier arrête Fa monture et UNE LETTRE DE MOZART ........ ......................................... .. . .W. A. MU Z.\ WI
que 7ous prenez pour uce simple gai-!se retourne. DE TOUT UN PEU ....... ............................................................. BEDACTIoN

ln deoaffet gomm t a ea 1  - Monsieur, fait le gamin, prenez fL'ABBE CONSTANTIN (suite) ........................................... .............. L. IALEVV
un bo contricor, arde, quo je vous dis, votre cheval.

-Et que diable vouluz vous que lm go ep~r srl o
à____n__gros ChquenumlâtontentsurageldeMdosu

en fasse de votre peau de boa cons-ý h q e n re o c n in 6 p g s d u iu
rictor. l-' - THIS PAPER 15 ON ?tE

-Nou j-ferez une Ul Lis And àdvertLqnfg Colltra/'tisfor N T Y Z 2 t oi N N M R C A T L O
luand vous saurez que le herpcnt - th#worid. E VOYEZ 25 deopourth,0

iont on vous1 offre ici la peau fut tué,ttI"r nI ot favorable terma &t the,

adi s, en Egypte. d'un coup de fusil, rium' 1scu1 e,;aert:
,kar le géréral Dumas, votre père. KYTN .P UDRAu FILIAT*REAULT ET CIE

Il n'en fallut las davantage; à ý ý1»« 4 Pr, orietu&r L

~Artir de ce moment, lhmea o S. 5bIbl ftéN'... . BOITE 325 NO. 8, RUE STE THERESE..MUONTREAL
econs rictor élut doralcile à onQte. ha tOIO4rt


